
 

 

 

Le 11 aout 1905, Charles de Foucauld commence à s’installer à Tamanrasset, dans le sud 

profond de l’Algérie, une terre habitée surtout des tribus touarègues. Voilà deux extraits pour 

nous plonger à ce moment-là : un morceau d’une lettre de Charles à sa cousine Marie de Bondy 

et un texte tiré de ses cahiers de route écrits à Tamanrasset. 

 

6 août 1905. Tit (Hoggar) 

Je crois que je vais m'établir pour quelques mois, peut-être pour plus, dans cette région 

au village de Tamanrasset... J'avais cherché cet établissement l'été dernier, sans réussir ; cette 

année, il semble que je le puisse ; je crois devoir profiter de cette possibilité, de cette occasion, 

ne pas devoir laisser se fermer cette porte entr'ouverte... 

Dans trois jours nous serons à Tamanrasset, j'y construirai tout de suite une hutte et j'y 

vivrai très pauvre, très retiré (avec le Très Saint Sacrement que j'aurai, grand bonheur ! dans un 

petit tabernacle), jusqu'à nouvel ordre, tâchant uniquement d'imiter le divin ouvrier de Nazareth... 

- Reviendrai-je à Beni-Abbès ? Quand ?... Je l'ignore... je tâche de faire à tout moment pour le 

mieux, sans faire de projets, et puis c'est notre père commun qui décide et non moi... Priez pour 

moi, afin que je sois fidèle à la grande grâce qui m'est faite de rester parmi ces peuples jusqu'ici 

si éloignés de nous, priez pour que le bien se fasse, que le Règne du Cœur de Jésus arrive. 

 

11 août 1905 — Couché Tamenghasset1. — Par la grâce du divin Bien-Aimé Jésus, il m'est possible 

de m'installer, me fixer à Tamenghasset ou dans tout autre point du Hoggar, d'y avoir maison et 

jardin, et m'y établir pour toujours... Cette possibilité me paraît même une volonté du Bien-Aimé... 

Je choisis Tamenghasset, village de 20 feux en pleine montagne, au cœur du Hoggar et des Dag-

Ghali sa principale tribu, à l'écart de tous les centres importants : il ne semble pas que jamais il 

doive y avoir garnison, ni télégraphe, ni européen, et que de longtemps il n'y aura pas de mission 

: je choisis ce lieu délaissé et je m'y fixe, en suppliant Jésus de bénir cet établissement où je veux 

dans ma vie prendre pour seul exemple sa vie de Nazareth : qu'il daigne, dans Son amour, me 

convertir, me rendre tel qu'il me veut, me faire l'aimer de tout mon cœur ; L'aimer, Lui obéir. 

L'imiter le plus possible en tous les instants de ma vie !  

(Charles de Foucauld, Carnets de Tamanrasset, Nouvelle Cité, Paris 1986, 48). 

                                                           
1 Autre façon d’écrire Tamanrasset. 


